
RUBRIQUE : LA CAISSE Á JOUETS DE …. 

 

 

 

Des hommes (surtout des enfants)…. et des papillons ! 

 (Of men and butterflies) 

 

Chères et chers ami(e)s adhérents de l’AHP-F, 

Pour une fois ma rubrique ne concernera pas un médicament homéopathique à usage pédiatrique, 

déterminé, en partie, par le contenu de la caisse à jouets de l’enfant observé. 

D’ailleurs en cette saison les caisses à jouets des enfants, mais malheureusement pas de tous, 

débordent de cadeaux du « père Noël ». 

Je vous rappelle que votre association de patients « association homéo-patients France », a été créée 

en 1998 par le docteur Patricia LE ROUX et sa maman Madame Gine RICARD, sous le nom de 

« association homéo-Provence » dont le destin est devenu national : AHP-France !  

 Je salue et remercie la nouvelle équipe qui va prendre en charge l’AHP-Fr à partir de 2017, et j’ai 

hâte de les rencontrer. J’ai sous les yeux un court texte de Patricia LE ROUX, adressé aux médecins 

mais surtout à leurs patients en 2008, je ne résiste pas au plaisir de vous en donner quelques lignes :  

« L’homéopathie est un domaine thérapeutique qui demande beaucoup aux patients. Ils doivent 

s’engager personnellement dans leur traitement, ils doivent être animés d’un désir certain de 

changement, ils doivent prendre une part active dans leur processus de guérison … ils doivent 

rechercher un niveau de bonne santé qui incorpore harmonie, beauté et un sens esthétique du bien-

être … » 

POURQUOI  LES PAPILLONS ? 

L’aventure commence en Provence comme celle de l’AHP-Fr 



- Un groupe de médecins homéopathes Marseillais (le CHUM ou groupe homéopathique uniciste de 

Marseille) étudie, en 1999, les médicaments homéopathiques obtenus à partir de souches préparés 

par divers extraits de papillons ! 

Des auteurs Anglo-saxons, Allemands et Hollandais avaient initié ce travail depuis quelques années. 

Le docteur Didier Grandgeorge (Fréjus) avait publié en 1990 une expérimentation de Bombyx 

processionaria en pédiatrie (avec une efficacité extraordinaire sur la torsion aigüe du testicule chez le 

jeune garçon !). Toujours en Provence, le professeur Demolin de la faculté de géographie d’Avignon, 

a étudié les papillons du Mont Ventoux, en particulier Thaumetopoea pityocampa (1987), papillon 

qui se révèlera d’une grande utilité en homéopathie pédiatrique. 

 

QUELQUES OBSERVATIONS DU DOCTEUR PATRICIA LE ROUX  

2006 : un enfant de 4 ans, très allergique, sort juste de l’hôpital après un épisode de très grave 

suffocation (détresse respiratoire, œdème de Quincke) provoqué par une piqûre d’abeille. Cet enfant 

est bronchiteux, asthmatique,  « allergique » à certains vaccins. Il a l’impression d’être abandonné 

depuis la séparation de ses parents, il est agité, inattentif (syndrome TDAH = trouble déficitaire de 

l’attention avec  hyperactivité) – Sa caisse à jouets : tous les vêtements et armes des pirates ! La 

prescription d’ACHERONTIA ATROPOS (sphinx tête de mort) en 1M est remarquablement efficace : 

les bronchites disparaissent, le comportement s’améliore permettant une scolarité vivable. 

2007 : une petite Vietnamienne, adoptée, est examinée pour de multiples problèmes d’allergie. De 

plus le père adoptif vient d’être inculpé pour abus sexuels sur cette petite fille, la mère adoptive a de 

graves désordres mentaux, si bien que l’enfant est en placement sur décision judiciaire. La demande 

porte surtout sur le traitement des allergies respiratoires et d’un urticaire récidivant chronique, sur 

terrain eczémateux tenace. La prescription de BOMBYX CHRYSSORRHOEA(phalène cul-brun) guérit 

rapidement les problèmes cutanés et  permet à la petite fille d’exprimer des désirs : d’étudier, de 

voyager, … alors qu’elle était jusque-là complétement inhibée, enfermée dans un « cocon » 

protecteur. 

2008 : une fillette de 18 mois vient de perdre sa mère d’un cancer du pancréas. Le père et les grands 

parents sont très attentifs, mais l’enfant est recouverte d’un eczéma généralisé épouvantable. Le 

dermatologue hospitalier prescrit de courtes séances d’UV, en désespoir de cause. Plusieurs remèdes 

homéopathiques sont prescrits (SULFUR, MEDORRHINUM, PSORINUM, RHUS TOXIDENDRON). 

L’amélioration par les UV suggère EUPHYDRYAS AURINIA (damier des marais), papillon qui 

« fonctionne à l’énergie solaire » ! L’eczéma disparait (presque) l’état général et le comportement de 

la petite fille sont grandement améliorés. 

2009 : un garçon de 10 ans, eczémateux, souffre de crises d’impétigo récurrentes qui lui 

« pourrissent » la vie. C’est un enfant « paresseux », agité, un peu agressif et … qui fait rigoler la 

classe. Il a d’énormes troubles de concentration et est passionné par les cerfs-volants (il y a, à 

Marseille, chaque année, un festival international de cerfs-volants). Le traitement par LAC CANINUM 

apporte peu de changement. L’enfant reçoit alors GRAPHIUM AGAMEMNON (voilier vert), doses en 

dilution 1M réparties sur 3 ans. Le résultat est long à obtenir mais spectaculaire sur la peau, le 

comportement et surtout la confiance en soi. 



BREF RESUME DES INDICATIONS DES PAPILLONS EN DILUTIONS HOMÉOPATIQUES, EN PÉDIATRIE 

 Problèmes allergiques : surtout cutanés, 

 Problèmes infectieux à répétition, 

 Problèmes respiratoires (asthme, « suffocations ») 

 Troubles graves du comportement à type de TDAH (déficit attentionnel avec hyperactivité), 

TSA (troubles du spectre autistique) et j’ajouterais certains problèmes posés par les enfants 

précoces ou « surdoués » dits à « haut potentiel intellectuel ». 

EXPERIENCE PERSONNELLE 

   Elle est double : 

 comme expérimentateur : d’un « proving » (ou pathogénèsie) d’un médicament- papillon, 

observation rapportée dans le livre de Patricia LE ROUX (Butterflies ed. Narayana D.) 

 comme prescripteur : dans de nombreux cas d’eczéma, d’allergie, de problèmes 

comportementaux et familiaux. Actuellement j’ai commencé à traiter deux enfants réfugiés 

de la Russie (ou la vie n’est plus rouge, mais pas encore rose pour tous) : un petit tchéchène, 

et un petit enfant originaire Daghestan. Tous deux ont des troubles importants de la « sphère 

autistique ». J’en reparlerai après une observation longue et approfondie mais je suis certain 

que dans ces deux cas des remèdes-papillons seront utiles. 

 

Bonne année 2017 au nouveau bureau de l’AHP-F et à tous les adhérents. 

 

                                                                     François GASSIN  

       Pédiatre (Nantes) 

 

 


